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TRAVAUX SCIENTIFIQUES 



ANNÉE 



ANNÉE 1887 

N* 3.—Emploi de la caséine du lait dans la préparation 
des émulsions artificielles 

Journal de Ph“ et de CA" (5). t. XVI, p. ig. 

Le lait ayant été considéré, de tout temps, comme le type 







[ans ce liquide, a le pouvoii d 
sion, pouvait être utilisée poi 



Revue d’Hygihneet de Police Sanitaire, t X, p. lOSSetJoarn. 
de Ph'^ et de (5), t. XÎX, p. 376. 

La présence du plomb dans les vases dits en étain constitue 
un danger universellement reconnu ; aussi, a-t-on été amené à 






tenir des liquides alcooliques, tels que du vin, il se condense, 
à la partie interne du couvercle, de l’alcool qui ne tarde pas à se 
transformer en acide acétique, puis en acétate de plomb, lequel 
se change à son tour en carbonate de plomb. Ce carbonate de 
plomb ou céruse venant à tomber dans le liquide, peut lui 
communiquer des propriétés toxiques. 




N*» II. — Sur l’oxycinchonine 


C.R., t. CVm,p. 952. 


ANNÉE 1890 

N'’ 13. — Sur quelques combinaisons du camphre avec 
les phénols et leurs dérivés 


C. B.,t. CXlp. m. — Bail. Soc. chim. {3), t. IV^p. 72â. — 
Joarn. de et de CA- (5), t. XXII, p. 502.. 


Divers chimistes ont examiné l’action du camphre sur les 
phénols. Pour M. Buffalini, qui n’a opéré que sur le phénol 
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leur facile dédoublement par la chaleur, par les dissolvants ou 
par les alcalis ont fait prendre pour de simples mélanges 
J'ai préparé ainsi deux combinaisons camphrées du phénol 
ordinaire : 1“ l’une cristallisable à basse température, l’autre 
conservant l'état liquide ; a” j’ai obtenu également des combi¬ 
naisons avec la résorcine, l’a et le P naphtol, l’acide salicylique, 
le salol. 

ANNÉE 1891 
N” i3. — Sur risocinchonine 


C. R., t. exil, p. 942. 



a R., t. CXIII, p. 6Si. 


ANNÉE 1892 







éthérification, de la cinchonine fortement dextrogyre. Son 
alcalinité est plus faible que celle de la cinchonine et elle sature 
difficilement les acides ; son chlorhydrate neutre se transforme 
à i 4 o<>-i 5 oo en chlorhydrate basique. J’ai préparé les sels sui^ 
vants: chlorhydrates, basique et neutre, bromhydrate basique, 
chloroplatinate, tous cristallisés ; puis le mono et le diiodométhy- 
late, riodéthylate, le bromométhylate. L’existence de ces divers 


composés montre que la benzoylcinchonine est un vérilable 
éther benzoïque dans lequel la fonction amine bitertiaire est 
































disparaît, avec le temps, dans les préparations liquides telles 

La conclusion de ces observations est que la forme piluîaire 
est celle qui convient le mieux pour l'administration delaloès. 

No 35 — Aloès et Aloïnes 


Joarn. de et de Ch'» (6), t, XV, p. M9. 














loser dans le plus grand état 
je propose remplit parfaite- 











ode des parties aliquotes est employée 




grande partie de la cinchonidine. Le tartrate foi 
3 basique ainsi préparé ne renfermant plus c 







ANIVÉE 1905 


46- — Sur la xnéthylnataloémoâine et la 
nataloémodine. 

C. n.,t.CXL, p. i^6U. 

Je confirme l’existence de ces composés, obtenus jusqu’ici 
•en faible quantité et décrits avec réserve dans une note anté- 

De nouvelles analyses viennent appuyer l’exactitude des 
formules proposées. 

Je décris dans cette note les dérivés acétylés de la méthylna- 
taloémodine et de la nataloémodine, ainsi que la préparation de 
la méthylnataloémodine pentabromée. 

En agissant sur la méthylnataloémodine, l’acide azotique ne 
•donne que .de l’acide oxalique, tandis que la potasse en fusion 
fournit de petites quantités d’un corps ayant les caractères de 
l’acide a oxyisophtalique. 
















